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Vous avez vu les films «Demain» et «Merci patron», vous suivez «Nuit 
Debout», vous vous êtes impliqué dans différents collectifs, le forum «la 
pauvreté à Roubaix, on fait quoi ?», un café-citoyen, un jardin partagé, un 
repas solidaire (avec ou sans l’Upc) ou dans rien de tout ça mais conscient 
qu’il faut agir et réagir, nous vous invitons à vous engager ensemble dans 
le lancement du mouvement «Roubaix en transition» en participant à la 
rencontre du mardi 3 mai prochain.

A l’ordre du jour

- Présentation du mouvement citoyen «ville en transition» 
   par Rob Hopkins (vidéo)

- Comment agir ensemble dès aujourd’hui dans les actions existantes ?

- Quels contenus et formes d’organisation pour un grand forum 
   «Roubaix en transition» en novembre 2016 ?

UNIVERSITE POPULAIRE ET CITOYENNE
20 rue de Lille - 59100 Roubaix 

contact : upcroubaix@gmail.com
site : upc-roubaix.org
Tél : 03.20.82.23.96

Roubaix en transition
de la dépendance au pétrole à la résilience locale

Avertissement :  le mouvement citoyen «Roubaix en transition» n’est pas un mouvement politique au sens de la conquête du 
pouvoir par les élections, il ne se conçoit donc ni comme un contre-pouvoir, ni comme une courroie de transmission.

invitation

MARDI 3 MAI - 19H30
Au foyer Belfort - 67 bd. de Belfort, Roubaix

en face du commissariat de Roubaix

au Fresnoy 
22 rue du Fresnoy - Tourcoing

20

vendredi

29
avril

Séance de rattrapage
du film DEMAIN

avec le collectif 3ciT (soupe d’accueil à partir de 19h).



La France s’est engagée (comme les 193 pays présents à la COP 21) à réduire drastique-
ment sa production de gaz à effet de serre pour rester en dessous des +2° de réchauffe-
ment climatique d’ici 2050, (par rapport à l’ère préindustrielle 1880-1899) alors même 
que les projections actuelles prévoient au moins +4° si rien n’est fait. Il est admis que 
cette hausse de +4°, si elle n’est pas jugulée, bouleversera les écosystèmes et les éco-
nomies de façon irréversible et rendra les catastrophes en chaîne qui en découleront 
insurmontables.

Cependant au rythme actuel la planète aura épuisé son crédit carbone de 1 300 milliards 
de tonnes de CO2 (le maximum à émettre pour rester sous les + 2 °C) non pas en 2050 
comme on le croyait mais en 2034. Pour rectifier le tir, cela suppose de limiter nos émis-
sions d’équivalent carbone à 1,7 tonne par an et par habitant. Or, on considère qu’en 
moyenne un français, émet 9 tonnes d’équivalent CO2 (12 tonnes si on tient compte des 
productions de biens de consommation que nous externalisons en Chine notamment). 
Alors un monde à 1,7 tonne d’équivalent CO2 par habitant qui prend en compte l’ensemble 
des consommations énergétiques annuelles liées à l’habitat, au transport, à l’alimenta-
tion et à tous les biens de consommation sera forcément un monde très différent de celui 
d’aujourd’hui. Il est donc devenu urgent de repenser nos modèles économiques et nos 
façons de vivre et surtout de consommer. L’avenir est à la sobriété, à l’action collective, à 
l’entraide et à la relocalisation des activités 

Nous n’avons pas le choix. «La loi sur la transition énergétique pour une croissance 
verte» aussi importante soit-elle n’y suffira pas. Cela ne sera pas facile, beaucoup 
de changements seront durs à accepter, mais comme nous le montre le film Demain 
c’est possible et ce n’est pas triste. A Roubaix, un mouvement de ce type existe déjà, il 
est encore à l’état embryonnaire mais il est composé d’initiatives pertinentes qui ont été 
prises par des pionniers dans le cadre de la réalité économique et sociale de notre cité. 
Ce mouvement citoyen n’aspire qu’à se développer et à susciter de nouvelles actions, ré-
flexions, productions, créations : de nouveaux engagements. C’est dans cet objectif que 
nous lançons aujourd’hui un appel à tous les Roubaisiens, à leurs associations et à leurs 
institutions et bien sûr à notre municipalité pour lancer tous ensemble ici et maintenant 
le collectif «Roubaix en transition». 

Roubaix en transition



Première liste (non exhaustive)  des initiatives économiques, sociales et culturelles avec 
lesquelles nous sommes en lien, déjà  prises  à Roubaix pour se préparer pour DEMAIN. 

Agriculture 

A l'Epeule, le Jardin de Traverse, créé en  2005 sur une ancienne friche industrielle devenue 
îlot de biodiversité et de convivialité, est toujours la référence avec ses ateliers le mercredi et 
le samedi, son marché bio du vendredi.

Au sein du collectif de l'Union, des anciens de la Ferme aux Loisirs, Jardin de Traverse et une 
responsable des jardins familiaux de Tourcoing, fondent, en 2009, l'association La Cense de 
la Tossée pour défendre l'idée d'installer une ferme urbaine dans le futur parc de l'Union. Elle 
réalise une étude de faisabilité en 2013 qui est en discussion avec les institutions. 

A l'Hommelet, depuis 2014 d'autres habitants, regroupés dans l'association Art'borescence, 
partant d'un terrain de 320 m2 de caillasse, réussissent à restaurer sa fertilité avec du 
compost pour y faire pousser plein de fruits et légumes selon les principes de permaculture. 

Au Pile, des habitants s'organisent avec le soutien de la Maison du Jardin pour réinvestir le 
terrain d'une ancienne courée et y faire pousser des légumes, c'est le jardin des Abeilles .Un 
autre jardin «le  jardin des apprentis» est mis en place dans le cadre de la rénovation urbaine.

Au Trichon, depuis un mois, des habitants-volontaires, accrochés à la coopérative Baraka, 
s'activent tous les vendredis pour construire des bacs en palettes, les remplir de terre, broyat, 
compost et transformer un vieux parking en un lopin d'une future ferme urbaine.

«Préparons aujourd'hui ce que nous mangerons demain à Roubaix en 2025» c'est le titre de 
l'atelier citoyen du 16 décembre 2015 qui lance la création d'un «collectif alimentation» à 
Roubaix pour promouvoir une agriculture urbaine, des cantines populaires et des achats 
groupés mis en œuvre par des coopératives de consommateurs qui mettent la main à la pâte 
et réduisent nos factures.

Energie

Impulsées par la municipalité, deux cent familles sont engagées dans le défi «zéro déchet» 
pour réduire de 40% le poids de leurs poubelles en un an, en fabricant leur compost, les pro-
duits ménagers, en achetant en vrac... des entreprises, des administrations se mettent aussi 
au «zéro déchet».

Une vingtaine de familles roubaisiennes sont engagées dans le défi «familles à énergie posi-
tive» pour réduire de 8% au moins leur consommation d'énergie sur un hiver uniquement en 
agissant sur des changements de comportements.

Autour de la création d'une maison du vélo à Roubaix, des habitants et associations telles 
que les Vélos Bernard et Astuce, se retrouvent pour promouvoir le retour du vélo dans les 
quartiers et réduire la place de la voiture.

Au sein du collectif de l’Union, un groupe d’habitants fonde en 2010, l’association Habitat 
Ecologique Partagé à l’Union, pense des principes de construction et de mutualisation d’ha-
bitat. Micro habitat, terre crue, bois, paille, habitat léger, autoconstruction, coopérative d’ha-
bitants ont été des mots triturés mais faute de soutien, le projet se fera ailleurs que l’Union.



Economie

Un groupe de citoyens pour la promotion d'une monnaie locale à Roubaix s'organise à 
l'heure où la Mel (Métropole Européenne de Lille) consulte les municipalités de Lille, Roubaix, 
Tourcoing pour s'engager dans la création de monnaies locales.

Sur le thème «Repenser le travail et changer la vie», un autre groupe de représentants as-
sociatifs et syndicaux veut organiser un rassemblement citoyen mensuel sur la Grand Place 
pour obtenir un large débat sur cette question centrale dans la ville. 

Avec le collectif de l'Union, le projet d'une cité régionale de l'histoire des gens du textile por-
tée par les anciens du peignage de la Tossée et de l'Union des Gens du Textile avec l'UPC et 
l'IRHIS (Université Lille 3) veut contribuer à penser la reconversion du territoire avec les «gens 
du textile».

La coopérative Baraka, fabrique de biens communs, bâtiment passif, restaurant bio et frais, 
devient aussi un lieu central de rencontres et d'échanges sur le thème de la transition.

Education 

Plusieurs associations organisent des ateliers pratiques de formation en cuisine, jardinage, 
compost, santé-bien être, repair'café, atelier vélo et bien d'autres choses, l'Université popu-
laire et citoyenne propose des conférences et des cours du soir sur la transition.

Des expériences telles que l'école ouverte Elsa Triolet à l'Alma, l'école Hélène Boucher (pé-
dagogie Freinet) à la ZUP de Mons en Baroeul ou même le collège Jeanne d'Arc (pédagogie 
Montessori) sont peut-être des points d'appuis pour  renforcer une dynamique de pédagogie 
alternative à Roubaix.

Démocratie

Au Pile-Sainte Élisabeth, un collectif d'associations, porté par l'ANRJ expérimente une «table 
de quartier» ouverte aux habitants. Elle se réunit tous les mardis soir, débat du projet de 
réhabilitation, des démolitions, des relogements, du mal logement dans le quartier. Elle or-
ganise les habitants pour mieux négocier avec les institutions la transformation du quartier.

Après les trente ans de la marche pour l'égalité et contre le racisme et de retour d'un voyage 
à Rotterdam à la rencontre du projet RADAR, un collectif d'associations se réunit tous les 15 
jours pour bâtir le projet d'une plateforme pour l'égalité contre les discriminations à Roubaix 
pour renforcer la cohésion sociale.

L'aventure de développer une «université populaire et citoyenne» à Roubaix se poursuit de-
puis 12 ans avec la volonté de faire reconnaître le droit à la parole publique comme un besoin 
fondamental pour chacun et comme une nécessité de transformation de la politique et de la 
démocratie.


